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Retards dans les paiements Les
chômeurs genevois doivent
prendre leur mal en patience.
Depuis le début de l’année, le
versement des allocations men-
suelles accumule les retards, rap-
porte «Le Courrier». En cause:
le lancement d’un nouveau
logiciel pour gérer les dossiers,
le SIPAC 2.0.

Ce dernier, remplaçant le SI-
PAC 1.0, tourne plus lentement.
Et en début d’année, un crash
informatique d’ampleur fédé-
rale a encore plus impacté les
paiements. Même si Secrétariat
d’État à l’économie affirme au-
jourd’hui qu’il n’existe plus de
retard imputable au logiciel en
lui-même, les caisses de chô-
mage genevoises tournent tout
de même au ralenti.

«Bugs réguliers»
Le 1er août dernier, la caisse de
chômage du Syndicat interpro-
fessionnel des travailleuses et
travailleurs (SIT) a même tem-
porairement suspendu l’ouver-
ture de nouveaux dossiers, rap-
porte «Le Courrier». Cela serait
dû à des bugs réguliers du SI-
PAC 2.0, selon un secrétaire syn-
dical du SIT. La Caisse cantonale
genevoise de chômage (CCGC)
constate aussi des retards.

Emilien Ghidoni

Les caisses de
chômage tournent
encore au ralenti

Aurélie Toninato

La rentrée scolaire approche à
grands pas et, avec elle, la tra-
ditionnelle liste de fournitures
à acheter. Un passage obligé qui
peut devenir une source de stress
pour les familles en situation de
précarité. Agenda, cartable, ma-
tériel scolaire ou encore lunettes:
autant de dépenses qui viennent
s’ajouter à un budget déjà serré.

Si des aides publiques
existent, comme l’allocation de
rentrée scolaire versée par laVille
de Genève, certaines associations
proposent également des coups
de pouce ciblés. C’est le cas de
Suspend’us, une initiative ro-
mande qui permet depuis plus
de cinq ans d’offrir des biens et
services à des personnes en dif-
ficulté grâce à des dons.

«Pour les familles touchées
par la précarité, les coûts supplé-
mentaires de la rentrée, même
modestes, sont parfois difficiles
à absorber, la priorité allant au
loyer et à l’alimentation, explique
Sandrine Gervais, directrice
opérationnelle de Suspend’us.
Les dons permettent que chaque
enfant retrouve le chemin de
l’école avec le sourire et dans la
dignité.»

«Offrir des coups de pouce»
Le concept s’inspire d’une tra-
dition née à Naples: celle du
«café suspendu». Un client paie
deux consommations mais n’en
consomme qu’une; la seconde
est offerte à une personne dans
le besoin. En 2020, Laure et Clé-
mence Oriol, une mère et sa fille
vaudoises, ont étendu cette idée à
d’autres domaines du quotidien.
Via la plateforme Suspend’us,

des donateurs – un privé comme
une fondation – peuvent alimen-
ter des cagnottes utilisables dans
des librairies, des épiceries, des
opticiens, des salons de coiffure,
chez des dentistes ou encore
dans des boutiques de cadeaux.
Aujourd’hui, quelque 180 com-
merces participent au projet
en Suisse romande, dont une
septantaine à Genève.

«Notre objectif n’est pas de
fournir une aide d’urgence,mais
de redonner un peu de dignité,
d’offrir des coups de pouce pour

amenerun petit plus dans le quo-
tidien», détaille Sandrine Ger-
vais. Comme aider ces parents
qui n’envoient plus leur enfant
aux anniversaires parce qu’ils
n’arrivent pas à acheter un ca-
deau ou offrir une coupe de che-
veux à celui qui passe un entre-
tien d’embauche.

Accès encadré
L’accès aux prestations est
toutefois encadré. Seules les
personnes détentrices d’une
carte épicerie Caritas ou d’une

carte délivrée par une institution
sociale reconnue – comme l’Hos-
pice général à Genève – peuvent
en bénéficier. Des plafonds sont
fixés pour chaque type de pres-
tation. Dans la limite des dons
disponibles, un bénéficiaire a
droit à 15 francs en librairie une
fois par mois, 15 francs en épi-
cerie toutes les semaines, ou en-
core 100 francs chez l’opticien et
120 francs chez l’hygiéniste den-
taire une fois par an.

À Genève, environ 540 per-
sonnes disposent actuellement

de cette carte. À l’échelle ro-
mande, le nombre de bénéfi-
ciaires a progressé de 10% l’an
dernier, tandis que les presta-
tions accordées ont augmen-
té de 20%.

Alors que la large majorité
des financements provient au-
jourd’hui de fondations et d’ins-
titutions, l’association cherche
à développer la part des dons pri-
vés. «Même les petits montants
comptent. Additionnés les uns
aux autres, ils permettent de faire
une réelle différence», relève la
directrice opérationnelle. Dans
cette optique, une opération
de sensibilisation a étémenée en
juillet dans les commerces parte-
naires. Les clients pouvaient ar-
rondir lemontant de leurs achats
au profit de Suspend’us.

Soutien à l’économie locale
L’association met également en
avant les retombées positives
pour les commerçants. «Plus de
95% de nos partenaires sont des
petits commerces indépendants.
C’est aussi une manière de sou-
tenir l’économie locale», estime
Sandrine Gervais.

À Genève, la Librairie Au
Chien Bleu participe au réseau
depuis plus d’un an et demi. Sa
responsable indique qu’environ
1340 francs de prestations ont
déjà permis à des familles d’ac-
quérir livres et objets.

«L’initiative nous a séduits
dès le départ et le système est
très bien pensé. C’est une belle
démarche que de permettre à
des parents qui traversent une
période difficile d’offrir mal-
gré tout un petit quelque chose
qui fait plaisir à leur enfant»,
témoigne-t-elle.

Pour la rentrée, des dons «suspendus»
aident les familles dans le besoin
Solidarité romande L’association Suspend’us offre des fournitures et des services à des personnes en difficulté
grâce à un système de cagnottes utilisables notamment dans près de 70 commerces du canton.

La Librairie Au Chien Bleu, notamment, est partenaire de l’association depuis plus d’un an et dem et affiche
le sticker Suspend’us sur sa porte. Environ 1340 francs de prestations ont déjà été donnés. Georges Cabrera

Sur la Rade Jusqu’au
30août,«Genève, rêve
d’eau»s’installe au Jardin
anglais.Spectacles sonet
lumière sur l’eaugratuits
auprogramme.Nous
yétions jeudi soir
enavant-première.
Pasdéçus!
«Après l’annulationde la
fanzone,cellede laLake
Paradepuis ladisparition
deGenève-Genève, les
autoritésde laVille et du
Cantonont été sensibles
ànotredémarcheetnous
ont soutenus»,se réjouit
FrédéricHohl,proprié-
tairede la sociétéNepsa.
Toujoursprêt à animer
notreville, il proposeun
showaquatique lumi-
neux,avecThomasZim-
mermannetPhilippe
Bertholet.L’événement a
étémonté enseulement
deuxmois.Et lesdébuts
sontdéjà à lahauteur
dupari.Les spectateurs
se sont régalés. (LBE)

Jusqu’à la fin dumois, des spectacles aquatiques pour s’enmettre plein les yeux

Vendredi dernier, en soirée, un
homme en difficulté dans le lac
a été secouru au large de Col-
longe-Bellerive. Parti se baigner
depuis une embarcation de lo-
cation occupée par plusieurs
membres de sa famille, il n’est
pas parvenu à rejoindre le ba-
teau en raison du vent.

Comprenant qu’il risquait de
s’épuiser, le nageur a cessé de
lutter contre les éléments et s’est
placé sur le dos afin demaintenir
sonvisage hors de l’eau, rapporte
la police genevoise. Ses proches,
qui ne parvenaient pas à lui por-
ter secours, ont immédiatement
donné l’alerte.

Prévenue par la centrale d’en-
gagement, la Brigade de la na-
vigation s’est rendue sur place,
avec l’appui d’une embarcation
du Service d’incendie et de se-
cours (SIS).

Après quelquesminutes de re-
cherches, les policiers ont repé-
ré l’homme à environ 500 mètres
du bateau, alors que le vent
continuait de l’éloigner.

Pronostic vital non engagé
Récupéré à bord de l’embarca-
tion de police, il a été placé sous
oxygène avant d’être conduit au
débarcadère de la Belotte. Une
ambulance l’a ensuite transpor-
té aux Urgences. Son pronostic
vital n’a pas été engagé.

Les autres occupants ont été
ramenés à terre et le bateau res-
titué à son propriétaire. La po-
lice rappelle qu’en eau libre,
il est préférable de flotter sur
le dos plutôt que de s’épuiser
contre le vent, et d’alerter rapi-
dement le 117.

Aymeric Dejardin-Verkinder

Collonge-Bellerive:
la police sauve
un nageur en peine
Fait divers Éloigné de son
bateau par le vent, l’homme
a été récupéré et conduit
aux Urgences vendredi soir.
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